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Nouvelles parues sur le web
24.06.2005 - UNICEF
Droits de l’enfant à Internet 

L’Internet au service de l’éducation 

L’Internet offre des occasions de développement économique et social, par l’éducation, l’échange d’informations et d’expériences. C’est un instrument fondamental pour la défense des droits de l’homme et de la Convention des droits de l’enfant. Cette dernière s’inspire d’un décalogue de droits que l’UNICEF a présenté en collaboration avec un groupe d’étudiants.

1. Droit d’accès à l’information et à la technologie, sans discrimination de sexe, d’âge, de richesse, de nationalité ou ethnie, de lieu de résidence, etc. 

2. Droit à la libre expression et association : chercher, recevoir et diffuser des informations et des idées de tout genre au moyen du Réseau. Ces droits pourront seulement être restreints pour garantir la protection des enfants contre des informations et matériaux nuisibles à leur bien-être, développement et intégrité ainsi que pour garantir l'application des lois, la sécurité, les droits et la réputation d'autres personnes.

3. Droit des enfants à être consultés et à donner leur avis quand on applique les lois ou les normes de l’Internet qui les affectent, comme les restrictions de contenus, la lutte contre les abus, les limitations d'accès, etc. 

4. Droit à la protection contre l'exploitation, le commerce illégal, les abus et la violence de tout genre qui résultent de l’usage de l'Internet.

5. Droit au développement personnel et à l'éducation, et à toutes les occasions que les nouvelles technologies comme Internet peuvent fournir pour contribuer à la formation. 

6. Droit à la confidentialité des communications par moyens électroniques. Droit de ne pas fournir de données personnelles sur le Réseau, de préserver son identité et son image d’éventuelles utilisations illégales. 

7. Droit à la dissémination, au loisir, au divertissement et au jeu, aussi au moyen d'Internet et d'autres nouvelles technologies. Droit que les jeux et les suggestions de loisir de l’Internet ne contiennent ni violence gratuite, ni messages racistes, sexistes ou dénigrants et respectent les droits et l'image des enfants et des autres personnes.

8. Les parents auront le droit et la responsabilité d'orienter, d'instruire et de décider avec leurs enfants de l’utilisation responsable de l'Internet : temps d'utilisation, pages prohibées, informations ne devant pas être fournies pour se protéger de situations dangereuses, etc.

9. Les gouvernements des pays développés doivent s’engager à coopérer avec d'autres pays pour fournir l'accès à ces derniers et à leurs citoyens, spécialement les enfants, à Internet et à d'autres technologies de l'information afin de promouvoir leur développement et d’éviter la création d'une nouvelle barrière entre les pays riches et les pays pauvres.

10. Droit de profiter et d'utiliser en sa faveur les nouvelles technologies pour établir un monde plus sain, plus pacifique, plus solidaire, plus juste et plus respectueux de l'environnement, et où on respecte les droits de tous les enfants.

 

26.06.2005 - États-Unis 
Ce que signifie appartenir à Jeunesse mariste 

3e célébration de la journée nationale de Jeunesse mariste 

Cent soixante jeunes des écoles maristes des États-Unis et du Mexique se sont réunis à Marist College durant la dernière fin de semaine du Jour du Souvenir, pour célébrer Jeunesse mariste 2005, réunion organisée par les Bureaux maristes pour l’Évangélisation et pour les Vocations.

Ces jeunes représentaient douze écoles maristes des États-Unis et un centre universitaire du Mexique. Jeunesse mariste veut donner un sens à être jeune, catholique et mariste. Les participants ont écouté des allocutions faites par des frères et des laïcs, hommes et femmes, jeunes adultes et étudiants. Les thèmes présentés tournaient autour du sens d’appartenir à Jeunesse mariste. Les jeunes ont réfléchi aux qualités de Marcellin qui les attirent et qu’ils peuvent imiter de nos jours. 

C’était la 3e célébration nationale de Jeunesse mariste. Après les rencontres passées, deux écoles avaient débuté des groupes de Jeunesse mariste dans leur école. Les élèves de Saint Joseph Academy et du Mont St. Michael Academy ont parlé des projets développés au cours des dernières années par leurs groupes de Jeunesse mariste afin d’encourager les autres écoles à commencer de tels groupes qui sont actifs durant l’année. 

Le but essentiel de la rencontre est de rapprocher de Jésus par Marie, selon la tradition mariste. Les élèves de Miami (Columbus, St. Brendan, et Mgr Pace), Roselle Catholic, Centro Universitario Montejo et Central Catholic ont organisé les moments de prière sur les différents thèmes de la rencontre.

Les élèves sont partis de Marist College avec une nouvelle vision de ce que signifie être mariste et une merveilleuse compréhension que le mot mariste comprend beaucoup plus que leurs écoles.

Le clou de la réunion 2005 a été la présence d’étudiants et d’enseignants du Centre universitaire Montejo du Mexique. Toutes deux, les jeunesses maristes du Mexique et des États-Unis espèrent que la rencontre ne sera que le début d’une formidable relation entre ces deux parties du monde mariste. . 

Reportage photographique
 

27.06.2005 - Colombie 
Rencontre des aspirants à Chachagüi 

Le rêve de Champagnat est toujours vivant. 

Du 3 au 6 juin 2005, une rencontre des aspirants à la vie mariste a eu lieu à la maison de rencontre Champagnat. Cette rencontre était la première de deux réunions au niveau national (une dans le nord et une autre dans le sud de la Colombie qui s’adressent aux jeunes qui suivent un accompagnement vocationnel.

Ces quatre jours de fraternisation ont été encadrés par les Frères Martín Orduz, Fernando Palacios, Javier Echeverri, Jesús Manzano et Leonardo Yepes. Il y avait 22 jeunes de Pasto, Sibundoy, San José de Albán, Belén et Guatarilla. Nous avons employé une dynamique de connaissance de soi, du sens de la vocation, de la connaissance de Jésus et du monde mariste pour terminer avec une journée de désert. Durant cette rencontre, tous les jeunes ont eu l’occasion de faire une entrevue personnelle durant laquelle ils ont partagé leurs inquiétudes et leurs doutes, et nous nous sommes efforcés de les mieux connaître. 

Notre rencontre s’est terminée le 6 juin par la célébration de la fête de saint Marcellin, alors que nous lui avons demandé de nous envoyer beaucoup de jeunes désireux de servir le Seigneur dans notre famille, comme Frères Maristes.

Nous rendons grâce au Seigneur pour ces jours de présence spéciale et nous continuons à demander aux frères et aux laïcs qu'ils continuent à consacrer 20% de leur temps le meilleur à la promotion des vocations. Ces 22 garçons sont la meilleure preuve que le rêve de Champagnat est toujours vivant aujourd’hui !

 

29.06.2005 - Argentine
Province Cruz del Sur 

Deux ouvriers à la moisson 

Deux nouveaux profès se sont joints avec beaucoup de joie à la moisson du Seigneur dans la Province de Cruz del Sur, afin de travailler pour le Royaume. Ce sont Maximiliano Berone et Diego Leroy. 

Diego est né à San Rafaël, province de Mendoza, en Argentine, et Maximiliano à San Francisco, province de Córdoba, aussi en Argentine. Ils ont prononcé leurs premiers vœux à Argüello où ils avaient terminé leur noviciat. 

Ils ont fait leur première profession devant des membres de leurs familles et des frères de communautés voisines et éloignées. Ils ont ainsi voulu suivre le Seigneur Jésus qui continue à appeler de nouveaux ouvriers à sa moisson. Soutenus par leurs confrères de communauté, par Marie et Marcellin, ils ont voulu se consacrer généreusement au service des enfants et des jeunes. 

Puissent ces consécrations religieuses nous encourager à trouver de nouvelles façons de vivre cette spiritualité que notre Fondateur a su distinguer en son temps et qui a amené tant de jeunes à l’adopter. 

Durant cette année des vocations, nous continuons à rendre grâce pour un charisme qui continue à être incarné par des jeunes pleins de générosité. Nous relevons aussi le défi de les accompagner en nous engageant à une rénovation dans la fidélité et en leur donnant le témoignage de notre vie.

 

30.06.2005 - France
Notre-Dame de l'Hermitage: rencontre de frères et de laïcs 

On a mis en valeur ce qui nous fait vivre 

Le champ de nos activités est vaste puisqu’il comprend le milieu scolaire, les aumôneries, la catéchèse, les mouvements de jeunes, l’accompagnement vocationnel, le soutien scolaire, les anciens élèves, les activités de loisirs. Une trentaine de frères et de laïcs ont pu approfondir ensemble “la mission éducative mariste”. Chacun et chacune des participants a exprimé et décrit la réalité apostolique dans la quelle il travaille, le terreau dans lequel il essaie de faire lever la semence et surtout les jeunes plantes qui grandissent… Temps précieux pour décrire en quelques mots, les différentes facettes de son apostolat. On s’est attaché à mettre en valeur ce qui “nous fait vivre”, ce qui nous anime. 

Nous appuyant sur le document “La mission educative mariste” nous avons approfondi et mis en parallèle ce guide et ce que nous essayons de faire, au jour le jour. Souvent, il est question d’être “avec”, de faire “avec”, de susciter des laïcs chrétiens, d’être témoin attentif et vigilant, de permettre que des gens avancent, deviennent autonomes, fassent un chemin de croissance.

Les convictions de chacun ressortent : il faut la foi, la prière, le souffle de l’Esprit. On fait de petits pas, mais on avance sûrement. Il est très bon de se redire entre frères et laïcs nos richesses communes, de mettre en valeur nos realizations apostoliques, nos réussites pastorales et cela nous dynamise pour l’avenir.

L’avenir ? On va se retrouver pour des rencontres de ce genre. Merci aux frères qui ont animé ce weekend, qui nous ont aidés à prier, qui nous ont fait chanter sans oublier ceux qui, à table, nous ont apporté les mets du jour !

 

02.07.2005 - Espagne
Multifestival Champagnat à Badalona 

Quand les enfants sont heureux, Marcellin se fait présent 

L'après-midi du dimanche 19 juin, une centaine d’enfants et d’adolescents de l'École Champagnat ont vécu un rêve : représenter la vie de Marcellin. Le théâtre des Salésiens était rempli de parents et d’amis qui ont bénéficié d’un spectacle avec musique et chorégraphies créatives pour illustrer la vie du Fondateur des Maristes, son amour des enfants et son audace pour créer la Famille Mariste. À la fin de la représentation, on a fait un lien avec l'histoire actuelle de la vie des frères de Badalona et avec l'activité éducative réalisée par tous les éducateurs et animateurs de la ville. 

On ne saurait dire les sacrifices et le temps consacré aux répétitions pour arriver à ce succès. Tout le monde était enchanté ! Un rêve fait réalité et vécu dans la joie de pouvoir participer comme acteur ou actrice à une pièce, et cela, pour certains, pour une troisième année. 

À la fin, les spectateurs ont applaudi les jeunes acteurs et actrices avec enthousiasme et ils ont remercié le corps enseignant et les parents qui avaient préparé ce multifestival ensemble, sous la coordination du Frère Ismael Valls.

Être aujourd'hui Champagnat ! Vivre son rêve ! ... Quelqu'un du haut du ciel à dû sourire et profiter de ce moment... car lorsque les enfants et les jeunes sont heureux et qu’ils sont les vedettes... Marcellin se fait présent et nous aide !

 

03.07.2005 - Italie
L’Institut Champagnat de Gênes célèbre 100 ans 

En piste pour affronter le deuxième centenaire 

Le 6 juin est toujours un jour de fête en l’honneur du Fondateur des Frères Maristes à l’Institut Champagnat de Gênes, en Italie, mais, cette année, la date a été choisie pour débuter les célébrations du centenaire de l’arrivée des Maristes à Gênes. L’évêque du diocèse, Cardinal Bertone, n’a pas voulu manquer ce rendez-vous avec la grande famille mariste de la ville. Il a été accueilli par les élèves, les parents et plusieurs anciens élèves. 

Durant une eucharistie solennelle et joyeuse, le Cardinal a parlé de l’actualité du charisme de Marcellin Champagnat. Il a aussi rappelé les épisodes marquants de sa vie de salésien, non sans faire référence à Don Bosco qui durant ses voyages en France avait eu l’occasion de connaître la jeune congrégation mariste. Il a parlé du travail d’éducation accompli par les frères : travail de formation scolaire, humaine et religieuse, souvent par des associations, surtout comme l’Action Catholique et les groupes scouts. Le Cardinal Bertone a rappelé qu’en 1916, Mario Mazza avait fondé à l’école mariste la première troupe scoute catholique d’Italie. Les frères l’avaient encouragé et appuyé parce qu’ils pressentaient tout le bien de cette expérience. Il ne faut pas oublier non plus de mentionner le travail de solidarité d’un groupe de familles qui aide régulièrement les pauvres qui leur sont indiqués par Caritas et la police locale. 

Le moment le plus émouvant fut la présentation des offrandes. Parmi les nombreux symboles, ressortait celui du Frère Gaetano qui portait à l’autel un cierge allumé, symbole de ses 95 ans consacrés à l’école et à l’éducation des enfants. Un applaudissement nourri a souligné la rencontre du cardinal et du frère. 

À la fin, Fr. Manuel Jorgues Bru, Supérieur de la Province mariste Mediterranea, a réaffirmé l'engagement des frères au service de la ville de Gênes et a souhaité que naisse ici même une famille mariste avec des parents, des enseignants, des amis et des collaborateurs capables de faire resplendir et d'actualiser le style éducatif de saint Marcellin Champagnat. 

Reportage photographique
 

05.07.2005 - Roumanie
Projet pour enfants sans foyer 

Centre Saint Marcellin Champagnat 

Depuis qu'ils sont arrivés en Roumanie en 1998, les frères ont décidé de travailler surtout avec les enfants de la rue et, par extension, avec les enfants mineurs abandonnés et sans foyer. Après des années de collaboration avec d'autres institutions qui travaillent dans ce domaine, on ouvrait, en avril 2004, le Foyer saint Marcellin pour accueillir six garçons dans la résidence de la communauté. On a décidé à présent de doubler le nombre de frères dans les deux communautés, pour accompagner les gens de ce foyer et pour avoir un deuxième endroit à Bucarest où on poursuivrait deux objectifs fondamentaux : la création d'un « centre de jour » où l’on ferait du travail préventif pour lutter contre l'abandon familial et l'animation pastorale et vocationnelle. 

Durant ce temps, on débutera les travaux de construction du nouveau Centre Saint Marcellin Champagnat, une enceinte où sera située la nouvelle communauté mariste et quatre maisons. Chacune des maisons logera de 8 à 10 garçons et filles de 6 à 18 ans. L'idée de ce mini-village est de pouvoir offrir une atmosphère familiale et un accompagnement proche à ces mineurs. L'apport économique le plus important vient de Caritas Vorarlberg (Autriche) tandis que l'idée pédagogique de base vient du contact et des échanges avec Voralberg Kinderdorf (Villages d’enfants). D’autres institutions, surtout en Espagne et en Autriche, collaborent au projet. 

Nous espérons terminer les travaux au printemps de l'an prochain et commencer à accueillir les garçons et les filles à l’été. En Roumanie, l'an dernier, 4000 bébés ont été abandonnés immédiatement après leur naissance. Cela donne une idée de la déstructuration socio-économique et familiale dont souffre une grande partie de la société, en dépit des tentatives de modernisation et d'adaptation à la locomotive de l'Union Européenne (l'intégration est prévue pour 2007). Les services sociaux publics sont encore déficients et les grands internats de l'État sont généralement incapables de répondre aux besoins des milliers de jeunes dont le passé est perdu et qui risquent aussi de perdre leur avenir.

 

06.07.2005 - Costa Rica
Revue musicale sur le charisme mariste au Collège d’Alajuela 

Une expérience sans frontières 

Au Collège mariste d'Alajuela (Costa Rica), une revue musicale - « CŒUR SANS FRONTIÈRES » - présente le charisme mariste à l’aube de ce nouveau siècle. Il s’agit d’une oeuvre originale de l’Argentin Manuel González Gil, qui a déjà écrit une autre revue musicale sur saint Marcellin Champagnat. 

La revue avait d’abord été mise en scène par le groupe Catharsis, lors de sa première à Buenos Aires, et elle fut par la suite présentée en Argentine et au Chili. L'adaptation de la revue pour le Costa Rica est le fruit d'une création collective, à laquelle ont pris part tous les acteurs impliqués, et sa réalisation a été une partie importante des célébrations de l’Année mariste des vocations.

Le travail, au contenu très riche et au message très fort, a représenté pour les protagonistes (les élèves les plus âgés du Collège mariste) une expérience très gratifiante et enrichissante. Ce fut aussi une véritable expérience mariste afin de mieux se pénétrer des valeurs et du rêve de saint Marcellin. L’œuvre a été présentée à tous les élèves du collège ainsi qu’à leurs parents. 

Devant un monde dont les valeurs ont changé jusqu'à frôler l’absurde, un monde qui est à l’envers, saint Marcellin nous dit que l'espoir est encore possible, parce que les rêves sont possibles, que rien n’est définitif, si ce n’est l'amour qui donne un sens et que, aujourd'hui, au début du 21e siècle, cet amour passe nécessairement par la solidarité, c'est-à-dire, par la capacité de sentir et d’être avec l'autre, ce qui exige de chacun un cœur sans frontières. Le rêve de saint Marcellin est possible aujourd'hui si chacun de nous le désire et décide de l’assumer.

La satisfaction d'avoir porté d'une manière spéciale et totalement innovatrice - à travers le théâtre et la musique - le message de solidarité et d’amour que nous a légué le Père Champagnat s’est mêlée avec un temps agréable d’efforts, de sacrifices et de répétitions interminables et avec le renforcement des liens d’amitié entre ceux qui ont directement préparé cette œuvre. 
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